
MARC PANISSOD 303 

Eu i697,Panissod fut obligé d'aller à Dijon pour affaires 
(le pays de Gex faisait partie de la généralité de Bour­
gogne) ; il était alors âgé de trente-deux ans. Des amis le 
présentèrent dans la famille Quillardet, et le 19 mai 1697, 
il épousait Suzanne Quillardet, fille de « feu sieur Jean 
Quillardet (3), vivant marchand apoticquaire » à Dijon, et 
de Marie Fleure. 

Le contrat fut reçu par Me Sedard, notaire à Dijon ; le 
futur époux y prend qualité d' « avocat et conseiller de la 
province de Gex » il se constitue en dot 19,270 livres, 
savoir : 

Un domaine, situé au lieu de Plan-sur-Di-
vonne, estimé , 9.000 1. 

Une maison meublée, à Gex, estimée 3-970 1-
Des prés situés au Grand-Bugne, estimés . . 3 .500 1. 

Argent monnayé 2.800 1. 

19.270 1. 

3° Le père de Mme Panissod avait un frère qui eut pour enfants : 
i° Noble Pierre Quillardet, receveur et payeur des gages de la Cour de 
Dijon ; suivant l'édit de 1696, il fait enregistrer ses armoiries : d'azur 
à trois trèfles d'or, deux en chef, un en pointe ; 2° Jean Quillardet, mar­
chand tanneur. — Les frères et sœurs de Suzanne sont : i° noble Pierre 
Quillardet, docteur en médecine, il fait enregistrer ses armoiries : d'argent 
à trois trèfles de sable, deux en chef, un en pointe ; 2° Jacques (alias Jean) 
avocat au Parlement de Paris, demeurant à Dijon ; 30 Barthélémy, 
procureur à la Cour du Parlement de Paris, \ sans postérité, à Dijon, 
le 13 février 1730; 4° Henriette, mariée à Bénigne Cortot, avocat en la 
Cour, conseiller et procureur au siège de la maîtrise des Eaux et Forêts 
de Dijon ; 50 Claire, mariée à Daniel Grangier, contrôleur [au greffe 
de la Chambre de Bourgogne et de Bresse; 6° Anne, -J- sans postérité. 


